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Lrenlc-six ans contre des Francais leurs freres avec la plu
ceruelle rigueur.

2° Sous Frangois IT (1559-1560). — Le fils d’Henri II,
incapable de gouverner, laissa toul le pouvoir aux oncles
de sa femme Marie Stuart, les Guises, ardents calholiques,
qui Evincerent du pouvoir les proteslants. Ceux-ci se ral-
lierent aux Bourbons, la maison la plus rapprochee de la
{amille rö6gnante. — Ainsi se trouvaient en presence deux
partis bien tranches : les Guises et les Bourbons.

Les Guises.

CLAUDE DE LORRAINE, der duec de Guise.

' ;

Marie de Lorraine, Francois de Guise, Charles.
epouse r — Cardinal de

Jacques d’Ecosse. Henri de Guise, Charles. Lorraine.
| ®

Marie Stuart. le Balafre. duc de Mavenne.

Les Bourbons.

ÜHBARLES DE BouRBON, descendant de Robert de Clermont,
fe fils de Sailnt-Layis-

' 1 1
Anloine de Bourbon, Cardinal de Bourbon. Louis Ier de Bourbon,

gpouse prince de Conde.
Jeanne d’Albret,

|
Henri IV.

|
Henri Ier de Conde.

|
Henri ]I de Conde.

)
Le grand Condea.

Les protestants resolurent par la conjuration d’Amboise
de soustraire le jeune roi A l’influence des Guises; mais les
conjures furent decouverts et cruellement chäties. Douze
cents perirent dans d’atroces supplices dont, le moindre
Slait la pendaison.

Peu de temps ’apres
Charles IX Ini suceerna,

3° Sous Charles IX (1560-4574 7? affaire d’Amboise
n’avait fait qu’altiser la haine mutuellc Jes deux parlis. Un
homme, le’ seul sage de son tem»s. eu. voulu en celte
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